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Résumé



Dans une région devenue brûlante et désertique, un petit village est destiné à mourir. Seul Ambar, un enfant au cœur pur, sera peut-être capable de ramener la pluie parmi les siens, et avec elle la paix, l'espoir, la vie. Et si c'était cela Noël: faire renaître la joie dans les cœurs de ceux quon aime?

Ce conte sadresse à tous, petits et grands, quil invite le temps dune histoire à suivre Ambar dans le monde de limaginaire et du merveilleux pour retrouver la magie de Noël, la joie et lespoir.
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Dans un pays très lointain se trouvait un petit village au milieu dun désert. Le village comptait vingt-deux maisons installées le long de lancien cours deau, maintenant asséché. Ces maisons étaient toutes les mêmes. De base circulaire, elles comportaient toutes un épais toit en chaume posé délicatement sur les murs comme un chapeau pointu. 

Devant la quatrième maison se tenait un petit arbre avec de magnifiques fleurs orangées. Cest dans celle-ci que vivait Ambar, un enfant de neuf ans, curieux et intrépide. Depuis quil était né, Ambar navait pas le droit daller dehors aux heures les plus chaudes de la journée. Ambar savait que le soleil brûlait les hommes et quil fallait faire très attention. Kanu, son père était obligé de sortir au milieu de la journée pour soccuper de ses chèvres. Ambar le regardait séloigner vêtu de son foulard bleu enroulé autour de la tête en direction des grandes plaines dorées et arides. Il avait très envie daider son père, car il avait beaucoup de courage au fond de lui et navait pas peur du soleil. Mais sa mère, Indira, ne lui permettait pas de poser même un pied à lextérieur de la maison. Tous les autres enfants du village vivaient comme Ambar sauf les garçons qui avaient atteint leur onzième anniversaire et qui participaient à la vie du village avec les hommes. 

Ambar avait construit un cadran solaire avec une grosse branche et des cailloux quil avait trouvés près de lancien ruisseau. Le cadran était placé sur le côté de sa maison, de telle façon que le garçonnet pouvait le voir depuis la petite ouverture ménagée dans le mur. Dès que lombre du bâton atteignait le septième caillou, Ambar se précipitait hors de la maison en noubliant pas de nouer son foulard pour se protéger des rayons encore puissants. Il retrouvait alors ses amis du village pour caresser les chèvres, lancer des cailloux le plus loin possible ou partir à la recherche du renard gris clair. À cette heure de la journée, lair devenait plus respirable et tout le village semblait reprendre vie. Les femmes se réunissaient autour du moulin à eau, les oiseaux venaient se poser sur les quelques arbres environnants et les rires des enfants remplissaient le village. À la tombée de la nuit, chaque famille retournait dans sa petite maison pour partager le repas du soir.

Ambar appréciait beaucoup ce moment, car il aimait écouter les histoires de son père. Mais Kanu paraissait triste ce soir. Il mangeait son repas, le visage grave semblant creuser la ride qui sillonnait au milieu de son front. Ambar trouva le courage de le questionner après un long moment de silence. Face aux interrogations de son fils, Kanu raconta quune autre chèvre était morte de chaleur aujourdhui et quil navait pas réussi à la sauver. Ambar remarqua que les yeux de son père se remplissaient de larmes qui ne tombaient pas, et sautorisa à lui poser dautres questions sur la petite chèvre partie avant la tombée de la nuit. Son père vida sa timbale de thé chaud avant de répondre.

—Tu sais, Ambar, le village na pas toujours été celui que tu connais. Lorsque javais ton âge, jaimais jouer dans le ruisseau qui se trouve juste derrière la maison. Nous faisions des courses jusquà la forêt et nous aimions y observer les animaux. Nous nous régalions du jus des fruits sucrés du carambolier qui dégoulinait sur nos mentons. Mon père récoltait la canne à sucre à lendroit où je garde les chèvres maintenant. Tout était vert autour du village et toutes nos cultures poussaient encore plus vite lorsque la saison des pluies arrivait.

—Mais que sest-il passé, papa? Pourquoi le ruisseau a-t-il disparu?

—Petit à petit, la forêt a rétréci, car les hommes du village ont voulu posséder des champs de canne à sucre et de coton plus grands. Ceux de la ville sont venus aussi pour construire une route. Pour cela, ils ont arraché de nombreux arbres, les plus grands et les plus solides de la forêt.

—Mais il ny a pas de route dans le village?

—Non, Ambar. Personne na vraiment su pourquoi la route na pas été construite. Peut-être que les gens de la ville se sont dit que finalement notre petit village nen valait pas la peine. 

—Alors, il faut que lon plante de nouveaux arbres.

—Ce nest pas si facile, mon garçon. La terre est devenue si sèche et si aride que plus rien ne pousse ici. Je sens le soleil brûler ma nuque de plus en plus fort lorsque je pars travailler. La chaleur me rend faible. Je ne suis pas certain de pouvoir moccuper des chèvres encore longtemps. Jaurais aimé te transmettre le troupeau, mais jai perdu quatre chèvres depuis le début de la saison. 

Ambar ne parvenait plus à distinguer si son père pleurait. Indira posa sa main sur les épaules de son mari et le petit garçon partit se coucher sur la paillasse au fond de la maison.
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Cette nuit-là, Ambar ne parvint pas à trouver le sommeil, car tout ce que lui avait dit son père tournait et retournait dans sa tête. Il avait envie de pleurer, mais ne voulait pas être vu. Il attendit donc que ses parents sendorment pour sortir de la maison et réfléchir à lavenir de son village sous le petit arbre. Ambar avait très peur que lénorme boule de feu qui abîmait le visage de son père se rapproche de son village et brûle toutes les maisons. Ambar ne voulait pas perdre ses parents, ses amis et ses chèvres, et lidée de cette chaleur qui devenait de plus en plus menaçante lui serrait le cœur. Alors, une larme commença à glisser doucement le long de son visage. Au moment où la larme toucha le sol poussiéreux, des grains de sable se mirent à tourner tout autour de lui en un impressionnant tourbillon. Puis, les grains retombèrent au sol et Ambar aperçut une forme sur la branche la plus haute du petit arbre. Comme la lumière de la lune ne lui permettait pas de bien distinguer cette forme étrange, Ambar se mit sur la pointe des pieds pour atteindre la branche. Effrayé par ce quil aperçut, Ambar recula dun bond. 

—Naie pas peur, Ambar, chuchota une petite voix

Ambar regarda autour de lui, mais il ne vit rien, à part le village endormi, la lune et larbre épaissi par la forme étrange. Il savança plus près de la branche et observa cette ombre massive qui ressemblait à celle dun oiseau.

—Je suis lancien paon du village, dit loiseau.

—Un paon? Et un paon qui sait parler?

—Cest ta larme en tombant qui ma redonné vie. Tu dois être un garçon extraordinaire pour posséder ce pouvoir.

—Je ne savais pas que javais un pouvoir. Je suis le fils de Kanu léleveur de chèvres, et dIndira.

—Tu es aussi le petit garçon qui possède le pouvoir de parler avec les oiseaux Ambar. Est-ce que tu sais ce que signifie ton prénom?

—Oui, je crois que mes parents mont dit que cela voulait dire «ciel».

—Eh bien, Ambar, je crois que je tattendais depuis longtemps. Tu vois, autrefois lorsque je me pavanais dans le village avec ma sublime queue verte et bleue, les villageois madmiraient et se prosternaient devant moi. Ils imaginaient que japportais la beauté, mais aussi la pluie nécessaire aux récoltes du village. Je dansais toute la journée en faisant la roue, recevant tous les honneurs. Puis, le temps a commencé à changer et je crois que les hommes sont devenus fous. Plus la terre sasséchait, et plus je perdais mes belles plumes multicolores. Plus personne ne faisait attention à moi et un jour, je suis devenu poussière. Ta larme pure et pleine despoir ma redonné un souffle de vie et je ten serai à jamais reconnaissant.

—Elle est triste ton histoire et jaimerais beaucoup taider, répondit Ambar, touché par lhistoire du paon.

—Cest simple, Ambar. Ton nom ne ta pas été donné par hasard. Cest à toi que revient la mission de ramener la pluie dans ce ciel suffocant.

—Mais comment est-ce que je peux faire, Paon?

—Marche dans cette direction jusquà ce que la poussière sous tes pieds se transforme en tapis froid et blanc. Tu rencontreras alors un oiseau qui te guidera pour trouver le nuage magique, celui qui apportera la pluie dans ton village le jour de Noël.

—Un nuage magique? Mais si je ne parviens pas à le trouver? 

—Je reconnais dans tes yeux le courage de ton père, ton grand-père et ton arrière-grand-père. Tu vas réussir, Ambar, il suffit dy croire. Pars dès maintenant. Je prendrai soin de combler la peine de tes parents. Prends avec toi cette petite fiole remplie de mes larmes, cela pourra têtre utile.

Ambar ne comprit ni Noël, ni le tapis blanc, ni les larmes, mais il se saisit de la fiole quil enfonça dans un petit baluchon. Il attrapa un bâton et quelques vivres dans la maison en faisant attention à ne pas réveiller ses parents, noua son foulard bleu sur la tête et commença à marcher dans la direction indiquée par le paon.
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